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La Sainte Famille

Le type le plus parfait de la vie de famille, nous le trouvons
dans la sainte maison de Nazareth, dont»chaque membre prati-
quait si admirablement les vertus de son état.

En sa qualité de chuf de l'auguste Famille, Joseph représente
Dieu: c'est donc lui qui commande et dirige. Partagé entre
lhumilité et le devoir qui le sollicitait : il commandaiten trem-
blant. Ce qu'il ordonnait aux autres, il le pratiquait d'abord
lui.même. Voilà le modole que les pères de famille doivent
imiter dans leur manière de commander. Ils doivent se garder:
comme les en avertit saint Paul, de provoquer la colère ou le
mécontentement par le ton brusque du commandement, et
s'efforcer de rehausser leur autorité par le bon exemple. S'ils
aimaient leur famille comme Josepli aimait la sienne; ils feraient
comme lui. Marie faisait en tout la volonté de son saint épou.x.sans
observation et sans résistance, sachant que cette volonté était
toujouirs conforme à celle de Dieu. Quand elle interposait son
autorité auprès de son Fils, c'était sur le ton de la prière, comme
à Cana, ou d'un reproche tendre et materne!, comme dans le
temple. Elle est le modèle des mères chrétiennes dans sa sou-
mission à la volonté de son époux, et dans la vigilance qu'elles
doivedt exercer sur leurs enfants. Les mères ont sur eux moins
d'autorité que le père, mais plus d'influence. Si elles savaient
ce qute -peuvent leurs prières et leurs larmes sur le cœur de leurs
enfants, pour les conserver dans le service et l'amour de Dieu!
Si elles savaient ce que peuvent leurs prières et leurs larmes
sur le cœur de Dieu, pour le salut 'éternel de leur époux et de
leurs enfants!

Saint Luc,. faisant le recit de ce que Jésus accom.plit durant
trente années, le renferme tout entier dans ces quatre mois: <Il
leur était soumis.» Voilà toute -l'histoire de l'enfance et de la
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